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Resume. - La phurcalite se presente en plaquettes jaunes. La durete est voisine de 3 ; la densite cal-
culee est de 4,26 gjcm3. Le mineral est biaxe (-), no = 1,749, nm = 1,730, np = 1,690, 2 V = 68°. La
phurcalite est orthorhombique avec: a = 170426 A, b = 16,062 A et c = 13,592 A, Z = 8. Le groupe
spatial est Pbca. Les raies principales du diagramme de poudre sont : 8,05, 020 (100) ; 3,10, 521 et 214
(80) ; 3,09, 502 (80) et 2,878, 522 (70). La formule provenant de l'analyse chimique et de la determination
de la structure est: Ca2 [(U02)3 (P04)2 (OH)2J (OH)2' 4H20. Le mineral provient du gisement de Bergen
an der Trieb, Saxe, R. D. A. Le nom rappelle la composition chimique.

Mots des: phurcalite, phosphate d'uranium et de calcium, Allemagne.

Phurcalite, Ca2 (U02)3 (P04h (OH)4' 4H20, new mineral.

Abstract. - Phurcalite occurs as yellow plates. Hardness near 3 ; calculated density 4.26 gjcm3. Opti-
cally (-), 2 V = 68°; no = 1.749, nm = 1.730 and np = 1.690. Orthorhombic with: a = 17.426 A,
b = 16.062 A and c = 13.592 A. Z = 8. Space group Pbca. Formula from chemical analysis and struc-
ture determination: Ca2 [(U02)3 (P04)2 (OH)2J (OH)2' 4H20. The strongest powder lines are 8.05, 020
(roo) ; 3.ro, 521 and 214 (80) ; 3.09, 502 (80) and 2.878, 522 (70). Phurcalite occurs at Bergen an der
Trieb, Saxony, Eastern Germany. Named from the chemical composition.

Key words: phurcalite, phosphate of uranium and calcium, Germany.

INTRODUCTION.

La phurcalite provient du gisement de Bergen an
der Trieb situe dans Ie Vogtland, en Saxe (R.D. A.).
L'echantillon etait a l'origine catalogue comme berge-
nite, Ba (U02)4 (P04)2.8H20, dans la collection des-
tinee aux echanges de l'Ecole des Mines de Paris. Les
caracteres macroscopiques du mineral correspondaient
parfaitement a la description de la bergenite (Bulte-
mann et Moh, 1959), toutefois, l'absence de fluorescence
ala lumiere UV nous a conduit a entreprendre l'etude
detaillee de cet echantillon et nous a permis d'iden-
tifier une nouvelle espece minerale : la phurcalite.

CARACTImES MACROSCOPIQUES.

PROPRIETES OPTIQUES.

Les tablettes de phurcalite sont fortement pleo-
chrolques, jaune vif a jaune pale presque incolore. Les
indices de refraction sont les suivants : no (jaune vif) =
1,749 ::!: 0,001 ; nm (jaune tres pale) = 1,730 ::!: 0,001
et np (calcule) = 1,690. Le mineral est biaxe negatif,
2 V 68°. L'allongement est positif. L'orientation

La phurcalite se presente en tablettes aplaties sui-
vant [OIOJ et allongees suivant [001]. Les cristaux
fascicules atteignent au maximum I mm de longueur.
La couleur est jaune vif et l'eclat vitreux, presque
adamantin. Les tablettes de forme {OIO} sont gene-
ralement tronquees (fig. I). Les gerbes de phurcalite,
associees a des cristaux d'hematite speculaire, tapissent
les parois de geodes de quartz au sein d'une roche gra-
nitique. Aucun autre mineral d'uranium n'est associe
a la phurcalite dans l'echantillon. La durete est voi-
sine de 3. La den site n'a pu etre mesuree exactement
etant donne la faible quantite de matiere disponible ;
elle est neanmoins superieure a 4,03 g/cm3 puisque
les cristaux s'enfoncent lentement dans la solution
de Clerici. Le mineral n'est pas fluorescent. FIG.1. - Tablettes de phurcalite (microscope it balayage, X ISO).
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optique est la suivante : ng II a c ; n1J II abet nm II a.
I1existe 3 clivages : {OOI}, {OIO} (parfait) et {100}.

COMPOSITION CHIMIQUE.

L'analyse a la microsonde electronique a ete effec-
tuee par]. Wautier au Laboratoire de Petrographie
de 1'Universite de Louvain. La meta-autunite,
Ca (U02)2 (P04)2' zH20 (formule valable sous vide) a
ete utilisee comme standard. Les pourcentages suivants
ant ete obtenus pour la phurcalite : CaO = 8,3 % ;

PaOs = II,S % ; U03 = 70,9 %, total 90,7 % (H20
par difference = 9,3 %). Les pourcentages calcules sur
la base de la formule Ca2 (U02)3 (P04)2 (OH)4' 4H20
(deja trouvee grace a la resolution complete de la
structure) sont : CaO = 9,z % ; P20S = II,6 % ;
UOa = 70,3 % et H20 = 8,9 %.

La formule experiment ale est :

DONNEES RADIOCRISTALLOGRAPHIQUES.

Le spectre de poudre (radiation CuKO(., filtre de Ni,
camera de II4,6 mm) est mentionne au tableau I et
compare au spectre de la phosphuranylite (A. S. T. M.
19-898).Les indices h et k de la phosphuranylite ont
ete intervertis afin de faciliter la comparaison avec la
phurcalite. La position de certaines raies est semblable
(les parametres de la maille sont en effet tres proches
de ceux de la phosphuranylite), mais les intensites
sont tres differentes.

L'etude de monocristaux (spectres de rotation, de
precession, de Weiss en berg et du diffractometre a
4 cerc1es) a donne les resultats suivants : la phurcalite
appartient au systeme orthorhombique avec

a = 17,4z6 (3) A; b = 16,06z (3) A; c = 13,59z (3) A;
V = 3,803 A3; Z = 8; deale = 4,z6 g/cm3.

Les conditions de presence des reflexions sont les
suivantes :

°
k l : k = z n; h

°
l : l = z n; h k

°
:

h = z n.
Le groupe spatial est Pbca (nO 61).
Les valeurs des parametres de la maille montrent

que la phurcalite fait partie du groupe de la phosphu-
ranylite (Strunz, 1970). Shashkin et Sidorenko (1974)
fournissent ainsi pour ce dernier mineral les donnees
suivantes :

Ca (U02)3 (P04)2 (OH)2' 6H20

a = 17, 38 A; b = 15,95 A; c = 13,75 A ;
V = 3,8II A3; Z = 8; deale= 4,14 g/cm3.

Groupe spatial: Az1zz (no zo).

STRUCTURE.

La structure complete de la phurcalite a ete de-
terminee (Piret et Declercq, 1978). Elle montre la
presence de feuillets
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similaires a ceux de la phosphuranylite (Shashkin et
Sidorenko, 1974) et de la dumontite : Pba [(UOa)3
(P04)a (OH)a] (OH)a' 3HaO (piret-Meunier, Leonard
et Van Meerssche, 196z). Ces feuillets sont relies entre
eux par les zions Ca++, z groupes d'hydroxyles et
4 molecules d'eau. La formule de structure est donc :

TABLEAU 1.

Spectres de diffraction X de la phurcalite de Ber-
gen et de la phosphuranylite de Saddle Ridge
Mine, Australie (A. S. T. M. 18-898).

(*) Les parametres h et k ant ete intervertis pour la phosphura-
nylite.

NOMENCLATURE.

Le nom du mineral provient de sa composition
chimique : PHosphore, URanium et CALcium. La
description du mineral a ete approlivee par la Commis-
sion des Nouveaux mineraux de 1'1. M. A. (vote du
6 decembre 1977, nO40, liste 77), par 17 voix contre z et
I abstention, et Ie nouveau nom par 16 voix contre I
et 3 abstentions.

L'echantillon type de phurcalite est conserve dans
la collection mineralogique du Musee royal de l' Afrique
centrale a Tervuren (Belgique) ; il porte Ie nO d'enre-
gistrement R. G. M. 13.388.
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Thermoluminescence glow curve and spectrum of ZIrcon (sand)
by VINOD K. JAIN,

Health Physics Division, Bhabha Atomic Research Centre, Bombay 400 085, India.

Abstract. - Thermoluminescence of zircon sand obtained from the monazites areas of Kerala, India,
has been investigated. After gamma irradiation the glow curve shows a peak at 1000 C and then extends
up to about 4°°0 C. However, the sensitivity is poor. Heating the sand at high temperatures improves
the sensitivity several fold. The zircon so sensitized shows glow peaks at 100, 180, 240, 275 and 3750 C.
There is also a fast fading peak at about 500 C. Thermoluminescence spectra have been recorded at tem-
peratures corresponding to these peaks. Except the first, for all others the spectra can be identified as
due to Tb3+. The first peak has a broad spectrum with line spectrum superimposed.
Key words: thermoluminescence, zircon (sand).

Courbe de TL et spectre du zircon (sable).

Resume. - On a analyse la thermoluminescence de sable zirconique provenant d'une zone a monazite
en Kerala, lnde. Apres irradiation y, la courbe de TL montre un pic a 1000 C et puis s'etend jusqu'a
4000 C. La sensibilite est toutefois faible. Le chauffage du sable a hautes temperatures augmente plusieurs
fois la sensibilite. Le zircon ainsi sensibilise montre des pics de TL a 100, 180, 24°,275 et 3750 C. II pre-
sente aussi un pic a 500 C qui perd vite son eclat. On a enregistre les spectres de thermoluminescence aux
temperatures qui correspondent aces pics. Tous les pics, a ['exception du premier, sont imputables a
Tb3+. Le premier pic a un spectre large avec une raie noire du spectre superposee.

Mots des: thermoluminescence, zircon (sable).

Zircon is expected to show significant thermolu-
minescence (TL) (McDougall, 1968). TL of zircon
grains separated from archaeological samples is used
for the dating of the latter (Sutton and Zimmerman,
1976; Zimmerman et at., 1974). However, there
are few studies on the TL of zircon bulk material
reported in literature. The few publications that are
available deal with geologic age of zircon TL dating
(Vaz and Senftle, 1971 a) or with natural radiation
damage in it (Vaz and Senftle, 1971 b). Recently
Caruba et at. (IC)75)have studied the TL of synthetic
zircons grown by the hydrothermal method. Iaconni

et at. (1975) have reported the TL response after irra-
diation with UV of zircons and malacons obtained
from a number of sources. Caruba et at. (1974) have
also tried to dope synthetic zircons and zirconia with
Dy and seen the effect on TL response. Dy and Sm
have also been found responsible for TL in zircon by
Iaconni et at. (1975). The role of rare earths in the
fluorescence of zircon has long been known (Nicholas,
1966; Trofimov, 1962). The natural and gamma ray
induced thermoluminescence of zircon and other sili-
cate minerals was reported earlier (Jain and Mitra,
1977). Here we report on the TL of zircon sand


